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PROBLEMES DU JOUE 

Une Invention Intéressante : «LE PICTOGRAPHE» 

Un nouveau film d'Abel Gance vient 
d'arriver sur les écrans et une fois de 
plus une tempête — tempête dans un 
verre d eau — s'est élevée dans une cer-
taine Presse, car il est des journalistes 
à qui le nom de 1 auteur de « La Koue » 
fait, ehet qu un morceau d'étoile rouge 
produit sur un taureau, et liieu sait 
pourtant que ces charmants confrères 
n'ont, pour ia plupart, rien du taureau, 
tju il y ait matière à critique dans « Le 
Capitaine Fracasse », le plus fervent 
admirateur d'Abel Gance ne saurait le 
nier ; mais pour que le moins convaincu 
de ceux qui ne i aiment pas se reî'use-
1-11 a admeure qu'il y ait aussi dans ce 
iiim, comme dans tous ceux eu tete des-
quels a tiguré ia même signature, ma-
tière à louanges et même à admiration ? 

Ce n'est pas à faire la somme des 
critiques et des éloges qu'il c «nient 
d adresser au « Capitaine Fracasse » et 
à chercher à établir ee qui 1 emporte de 
la critique ou de l'éloge que je vais 
m'employer aujouid nui. mais à vous 
parier duii progrès nouveau que l'au-
teur de ce linu va permettre à l'art ci-
nématographique d accomplir un pro-
grès qui n'a été signalé par aucun de 
ceux qui se sont complus a exercer sur 
l'œuvre d Abel Gance une sévérité ou 
des scrupules qu'Us se sont bien gardés 
de laisser voir en d'autres circonstances 
qui pourtant... Mais passons !... Sans 
nous être demandé toutefois comment 
des hommes qui, en assistant à la pro-
jection du « Capitaine Fracasse », n'ont 
pas été frappés par ce que la photogra-
phie d» ce film à qui la différencie de 
celle des autres films, se permettent de 
s'ériger en juge des œuvres cinémato-
graphiques qui sont, avant tout, matière 
visuelle ! 

Jusqu'à présent, en effet; l'iblectif ci-
nématographique, si perfectionné qu'il 

--s:)it. était imparfait en ceci qu'il possé-
dait un rayon d action très rigoureuse-
ment limité à l'intérieur duquel il four-
nit des images parfaites, mais lorsque le 
champ à photographier contient des 
plans très différents, un proche «t un 
lointain, il n'est pas un objectif qui soit 
capable de fournir de ces différents 
plans une image aussi nette, aussi pré-
cise. Le résultat de cet état de clioses 
est d'appeler un « gros plan », c'est-à-
dire, le plus souvent, le visage d'une ve-
dette, les arrières plans qui servent de 
fond à ce visage sont plus ou moins im-
précis, plus ou moins flous... Et il n'y 
avait rien à faire contre cela, l'emploi 
de deux objectifs, dont l'un corrigeait 
l'autre, étant interdit, puisque chacun 
des objectifs mis par la science à la dis-
position du cinéaste, couvre la totalité 
de l'image qu'il est chargé d'enregistrer. 

* S'inspirant de ce que les opticiens 
font en utilisant des verres bifocaux qui 
permettent tour à tour de voir lés obl-
jets proches et les objets lointains avec 
la même netteté, Abel Gance a imaginé 
de placer devant l'objectif une fraction 
de lentille de foyer différent, cette frac-
tion de lentille possédant la forme et les 
dimensions nécessaires pour couvrir la 
portion de champ qui, étant donné le 
plan où elle se trouve, ne peut être pho-
tographiée de façon satisfaisante par 
l'objectif. 

Avoir imaginé le procédé vraiment 
très simple permettant doiuir au spec-
tateur des ùnages complètement nettes, 
queile que soit ia proiondeur du champ 
sur lequel eues s étendent, constituerai; 

.déjà un progrès appréciable, mais 1 usa-
ge de ia lentille corrective va pius loin 
que cette amélioration de la qualité des 
images. L'usage de cette lentille permet, 
en eu et, toute une série de truquages, 
par exemple, emploi dune photo ou 
dune carte postale placée à queiques 
centunètres de l'objectu et remplaçant 
ie grand décor ruineux ou le paysage 
exigeant un voyave non moins coûteux... 
t(uaud un aura pris toutes les précau-
tions pour que ia perspective soit res-
pectée, pour que lés ligues de cette pno-
io ou de cette carte postale se raccor-
dent avec cènes du décor ou du site qui 
doivent ia compléter pourvu que l'on se 
soit assuré ia collaboration u operateur 
connaissant bien son métier et d un dé-
corateur ayant une pratique aussi gran-
de des lois de l'optique que du cinéma, 
un aura, pour quelques francs, et eu 
quelques minutes, les cadres les plus va-
ries que 1 auteur de llUns ie plus exi-
geant puisse souhaiter... 

« Le Hctographe » qu'Abei Gance. 
vient d imaginer et qu'il a utiiisè pour la 
première fois dans « Le Capitaine Fra-
casse », c'est, pour un cinéaste, le 
monde à la portée de la main de la 
main, l'imuieusti univers dans une boite 
de fiches... 

Qu'est-ce que /l'avenir Réserve au 
« fictographe » ? 

Espérons que c'est un meilleur sort 
qu'au « triple écran » • ! Pourtant, de 
quelles possibilités était-il riche ce « tri-
ple écran » qui fit sensation lors de la 
présentation de « Napoléon » à l'Opéra. 
Quels espoirs il avait fait naître ; Mais 
sans se livrer à des regret» stériles non 
,£4us qu'à des anticipations faciles, n est-
il pas émouvant de voir un homme qui, 
indifférent aux aboiements qu'il soulève, 
poursuit son chemin et, alors qu'entre 
autres gentillesses, on l'accuse d'être un 
gouffre sans fond pour 1 argent de ses 
commanditaires, trouve le moyen de ré-
duire, comme il ne saurait l'être par le 
plus économe des admirateurs, le devis 
d un film ? 

Vous, verrez pourtant que, même par-
mi ceux qui, grâce au « Pictographe », 
réaliseront des économies que dans leurs 
jours de pire « harpagonnerie » ils 
n'auraient jamais osé imaginer il y en 
aura qui Continueront à reprocher à 
Abel Gance de ruiner le cinéma fran-
çais 

René JEANNE. 

« L'ETERNEL RETOUR » 

Jean Delannoy réalise « L'Eter-
nel Retour », une aventure roma-
nesque d'après un scénario de 
Jean Cocteau. 

Madeleine Sologne, Jean Marais, 
Jean Murât, Roland Toutain, Junie 
Astor, Yvonne de Bray, Pieral et 
Jacques Baumer en sont les prin-
cipaux interprètes. 
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« LA VIE DE BOHEME » 
On sait que Marcel L'Herbier 

réalise « La Vie de Bohème », 
l'œuvre remarquable d'Henri Mur-
ger. C'est Nino Frank qui en a iait 
l'adaptation et Robert Boissy a 
écrit les dialogues. 

La distribution définitive com-
porte : Marie Denis, dans le rôle de 
Muni; Gisèle Pascal dans celui de 
Musette ; Louis Jourdan tiendra ce-
lui de Rodolphe. Nous applaudi-
rons également Suzy Delair, Alfred 
Adam, Louis Salon, Sinoël, Mar-
guerite Ducouret, Roger Bon. 

1— ~ -m -■■ 
JEAN TISSIER S'ESSAIE 
DANS LE PKUFESSOKAT 

Dans le film Lucrèce, réalisé 
par Léo Joannon et dont Edwige 
T-'euilière est la principale inter-
prète, Jean 'lissier tient le rôle 
du directeur d'une « boîte à ba-
chot ». Son caractère nonchalant 
contraste curieusement avec l'es-
prit turbulent de ses pensionnai-
res. 

C'est que ses élèves lui en font 
voir de toutes les couleurs. Sur-
tout l'un d'eux qui s'est fait pas-
ser aux yeux de ses camarades 
comme étant le fils d'une comé-
dienne très en vogue, ce qui lui 
vaudra, d'ailleurs, une visite de 
protestation de l'artiste. Cette scè-
ne qui réunit Edwige Feuillère et 
Jean Tissier permet au spirituel 
fantaisiste de nous donner une 
nouvelle preuve de son jeu délicat 
et nuancé si drôle et si personnel. 

Lucrère qui est actuellement au 
montage est également interprété 
par Pierre Jourdan, Sinoël, Char-
les Lemontier et Jean Mercanton. 

DECENTRALISATION 
CINEMATOGRAPHIQUE 

Une grande firme de production 
et de distribution française vient 
d'avoir une excellente initiatve de 
décentralisation cinématographi-
que en présentant à Aix-les-Bains 
en plein mois d'août avant Paris, 
deux de ses grands films : « L'Iné-
vitable M. Dubois », un film de 
Pierre Billon, d'après l'œuvre iné-
dite d'André-Paul-Antoine, adap-
tée par Marc-Gilbert Sauvajon, 
avec Annie Ducaux, André Lu-
guet, Mony Dalmès et Tramel, et 
« L'Homme de Londres », une œu-
vre de Siménon, mise en scène par 
Henri Decoin et interprété par 
Femand Ledoux, Suzy Prim, Jules 
Berry, Mony Dalmès, Jean Bro-
chard et Helena Manson. 

Ces deux films, le premier d'une 
étourdissante fantaisie et d'une re-
marquable verve comique, le se-
cond passionnant et d'une action 
pathétique ont obtenu le plus re-
tentissant succès. 

Félicitons Eclair-Joumal d'avoir 
ainsi apporté un précieux appoint 
à la saiaon artistique d'Aix-les-
Bains. 

LYON NICE 

— Suite à notre information de la se-
maine dernière, c'est M. Briache, d*e la 
Maisin Loye, jui vient d'être nommé di-
recteur régional de la Maison Eclair-
Journal. Par la même occasion, signa-
lons qu'à la date du 1" septemoip, 
Eclair-journal s'est installé au U8, bou-
levard des belges, aux Brotteaux, télé-
phone : Lalande 76-89- -■• 

— La saison est nettement commen-
cée dans notre cité et, cette semaine, 
nous aurons l'occasion d'applaudir, à la 
Scala, La Ville Dorée. Quant au Pa-
thé, il nous donnera . La Dame de 
iouest ; le tandem Tlvoli-Majestic : 
Madame et le Mort ; le tandem Astoria-
Coinoedia passera Le Moussaillon, alors 
que l'Lluorado nous fera revoir Pont 
Carrai. L'A.B.O. nous présentera Dé-
fense d'aimer. 

Luc CAUCHON. 

TOULOUSE 

— Sur lea écrans de Toulouse, pen-
dant la semaine du 18 au 24 août, nous 
avons pu voir : 

Aux Variétés : Gueule d'Amour, ex-
cellente reprise qui a totalisé, en une 
semaine, la coquette somme de : 3U5.bU5 
francs ; au Trianon-Palace : VAcro-
bate, avec Fernandel,' bande amusante 
sans plus, a réalisé : 205.0D0 fr. durant 
sa semaine de reprise ; au Plaza : 
Parade en 7 Nuits film moyen, a réalisé 
en une semaine : 148.763 fr. ; au Oi-
néac : Naples au Baiser de Feu, un 
« ïino Hossl », très intéressant/ 
(140.796 fr.) ; aux Nouveautés : L'Af-
faire Styx, film policier, au scénario as-
sez attachant ; au Vox : C'ora Terry,\ 
avec Marika Itook ; au Gallia-Palace 
Les Gens du Voyaye, film de Jacques 
Feyder, avec Louise Oarletti, AndiJ 
Brûlé, Fabien Loris. 

— L'Alliance Cinématographique Ei 
ropéenne présentera, au Lineac, sa uoi| 
vede sélection 43-44 : 

Le 20 septembre, à 10 h. : « La Vit 
Ardente de Kembrandt », avec Edwan 
Baiser, Hertha Feiler et Gisela Uhlen 
le 'il septembre, à 10 h. : « Le Démom 
de la Danse », avec Marika Itook, et a 
15 h. : « Adrien », la dernière super-j 
production de Fernandel ; le 22 sep-
tembre, à 10 h.: « 25 Ans de Bonheur », 
avec Jean Tissier. 

— Sirius-Film a présenté avec beau-
coup de succès, le mardi 24 août, au 
Cinéàc, sa' première production pour la 
saison 43-44 : Le Soleil de Minuit, avec 
Jules Berry, Josseline Gaël, Aimé Cla-1 
riond et Sessue Hayakawa. 

— C'est à partir du 8 septembre 1943 g 
que nous pourrons voir, sur l'écran des 
Variétés : « Anouschka »,'avee la gran-
de vedette Kilde Krahl. 

Le Plaza présentera à cette même da- S 
te : « Illusion », véritable chef-d œuvre, 
avec un couple magique : Brigitte Hor- < 
ney, au visage énigmatique et passion-
né, et Johannes Heesters, tandis que le 
Cinéac offrira une grande reprise du 
dhef-d'œuvre de l'A.C.E. : « La Danse 
avec 1 Empereur », avec Marika Rook. 

Roger BRUGUIERE. 

— On a tourné, dans Nice, place Saë-
tone (ruelle) et boulevard des Italiens 
(cinéma Capitole), des scènes de nuit 
des Petites du quai aux Fleurs. 

— Pour « Les Enfants du Paradis » 
on va tourner, ces jours-ci, les premières 
scènes à grande figuration. 

— A l'Escuria'l et à l'Excelsior : 
Coup de feu dans la nuit, puis Phares 
dans le brouillard, de G. Franciolini. Au 
Mondial : Les Deux Gamines. Après 
Une Vie de Chien, le Paris et le Forum 
pussent Vingt-cinq ans de bonheur. Au 
Kialto et au Casino, c'est la reprise de 
La Couronne de Fer. En 2* vision, un 
intéressant film de Gezer de Bolvary, 
avec Paula Wessely : Miroir de la Vie ; 
Le Barbier de Séville, de Kemm et 
Bourlon ; Mademoiselle Vendredi, etc.. 

J. M. 

MARSEILLE 

— C'est le 8 septembre qu'aura lieu, 
au tandem Majestic-btudio, la sortie ue 
« Fou d'Amour », une pariaite réussite, 
et des plus droié, qu interprète Eivire 
Popesco, Henry Uarat, auurex, Miche-
line F'rancey, Carette, etc.. 

— :Un annonce que la sortie en gran-
de eciusivité, à Marseille, de L'Homme 
qui vendit son Ame au Diable, aura lieu 
en octobre. .Rappelons que ce film fut 
réalisé d'après le célèbre roman de Pier-
re Vv'eber et qu'André muguet, Michèle 
Alfa, Larquey et Le v'igau en sont lés 
principaux interprètes. 

— Les débuts de la réalisation en ex-
térieurs de « L'Ile d'Amour », d après le 
beau roman de Saiiit-aorny, sont prévus 
pour le ô septembre. Maurice Cain assu-
rera la réalisation de cette importante 
production, avec 'J-ino Bossi comme prin-
cipal interprète. iNotre grande veuette 

_aura_pour principaux partenaires : elos-
SÈiine Ixael, Aierme, Dennont, Lharpin, 
liia*ette, etc. M. Mugeui dirigera cette 
production Cyrnos. onef operateur : 
Thomas. Tomasi composera la musique 
de « L'Ile d'Amour ». 

LA SAISON A CANNES 

La saison des reprises s'achève. 
Certains films que nous avons 

revus ont une valeur artistique dis-
cutable ou — bien qu'il s'agisse de 
bandes récentes — ils semblent, 
par leur sujet, leur climat, dater 
d'une autre époque, d'un autre 
monde. 

Mais il y a des œuvres dont les 
spectateurs ne se lassent pas ou 
qu'ils apprécient davantage à une 
seconde vision : films classiques et 
« d'avant-garde ». 

Nous classerons dans cette der-
nière catégorie : « Les Visiteurs du 
Soir », de Marcel Carné. 

Au sujet des classiques, notons 
une récente expérience : Au Vox 
— dont il convient de souligner 

l'intérêt soutenu des program-
mes — je pénétrai, de nuit, au 
cours de la projecuon de ce que 
je croyais ëire un mm donne en 
première vision. Mais les peripe-
ues qui se déroulaient sur i écran 
ranimèrent très vue aes impres-
sions ae jeunesse et je aois con-
lesser que, loin ae regretter le 
enangement inopiné au program-
me, je pris un piuisir exaeaie a re-
voir « ivncnei enroyou » qui me 
ruppeiau les letumn au « i*naie-
let ». un spectateur, trop jeune 
pour avoir ue seinoiuDiea souve-
nirs, eieva cepenuuiii ia voix pour 
lieuir enei<ji4ucijueiit le « vnuxu » 
qui nurçeiuu ie syiiipuauque ueros 
ue juies verne... 

NOUVELLES OFFICIELLES 

LIQUIDATION JUDICIAIRE 

LA CRITIQUE CINEMATOGRAPHI-
QUE, société à respuu&^ouite nwnee, 
au capital ue lUU.oou ir., ayant pour 
oojet i exploitation u une revue cinema-
togiapuique, avec siège social : ox, rue 
Scuiit-vjtoiges, a rails, ci-uevant et ac-
tuellement 1, rue ue oouiceiles. 

(.jugement uu j-iiouiiui ue commerce 
delà Èieiue, du 28 juillet itf43.) 

TRANSFERTS 
DE tUMuMti buciAUX 

LA GESTION CINEMATOGRAPHI-
QUE, toutes opérations concernant lu 
piouuctiou, la uistnuution et i'inuusti'ie 
cinématogi upiiique. uu 6, rue ■ Catuiie-
iMeuuei», uu 3<, buuievard de Stras-
bourg, à l-aris. (4 juin 1043.) 

FKANDu lEiums, distriDution de 
films. !_)u 14 bis, avenue Kacnei, uu 7U, 
rue de Pontuieu, à i-aris. (.lu juin iy43J 

LUS U'IIJMS J.-J. UliLa-FuSSii, Uil-
t'usiun ue naus ae couj.ts métrages et 
puoncituii'es. uu 22 bis, rue Laugier, 
au il, rue Vemet, à Paris, (11 juin 
1943.) 

VENTES ET CESSIONS 

Lucien Baroux 
Blanchetfe Orunoy 

LE 
Jules Berry 

dans 

^tiltiâué pat S. E. L. B. FILMS 
LYON TOULOUSE BORDEAUX 

32, Rue Grenette 21. Rue Maury 7, Rue Ségaller 
■P SBEf 

Var 
CASINO-CINEMA, place Ginous, La 

Garde. Vendeurs : époux Vérunne. Ac-
quéreur : Hènaïeth: Oppositions : M* 
Obauibeiron, notaire, à La Garde. (Le 
l'élu var du ti août 1943.) 

Bassos-Alpes. 
Ci.NFJlA AMBULANT, exploité à 

SiSteron. Colicitants : Michel Armand 
et Oinette Martinelly. Acquéreur : Mi-
chel Armand. Oppositions : M" Buès, 
notaire, à Sisteron. (Journal des Basses-
Alpes du 8 août 1943.) 

MARIAGE 

— Madame Paulette Teyssandier, di-
rectrice des Salles de Spectacles de' 
Tulle (Corrèze), a le plaisir de vous f 
faire part de son mariage avec M. Mar- ' j 
cel Travers, journaliste parisien et écri- | 
vain. ^ 

M o'gré la chaleur 

la reprise du chef-d'œuvre 

de l'année 

us wi§!iiriEUip§ 
DU SOIR 

a réalisé REX de Marseille 

235.067 1rs 

Ç)témiète éattie 

Premier succès 
de 

IF£>W D'AMOUR 
au 

Capitole d'Avignon 

Un film,^tîimo^phère 

glacées 

UN FILM 
ditt ibué par 

Production 
NOVA FILM 

tïtrn Cinéma 

100 °/0 comique... 

un nouveau "NARCISSE" 

Feu 
avec 

HELIOS Fillïi 
MARSEILLE 

FRANCE OIS «1101! 
TOULOUSE 

Lvon «A 
LYON 
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INSTITUT DES HAUTES-ETUDES 

CINEMATOGRAPHIQUES 

C'est en novembre que s'ouvrira, à 
Paris, l'Institut da Hautes-Eiudes Ci-
nématographiques, créé par la Direction 
Générale de la Cinématographie Natio-

nale. M. Marcel L'Herbier, président de 
l'Association des Auteurs de Films, as-
sisté des meilleurs éléments du Centre 
Artistique et Technique des Jeunes du 
Cinéma., qui fonctionnait à Nice depuis 
deux ans, animera le nouvel organisme 
qui se propose de préparer aux carriè-
res du Cinéma des élèves reçus à la 
suite d'un concours écrit et d'épreuves 
orales. Les études s'échelonneront, pour 
la plupart, des professions du film sur 
une durée de deux ans. 

Les futurs réalisateurs comme les fu-
turs opérateurs (sortant de l'Ecole de 
Photographie et de Cinématographie de 
Paris), les futurs monteurs, ingénieurs 
du son

r
 décorateurs, ainsi que les pos-

tulants, régisseurs généraux et direc-
teurs de production, recevront à Vlns-
titut des Hautes-Etudes Cinématogra-
phiques, un enseignement théorique et 
pratique qui leur sera dispensé par l'éli-
te des artistes, des techniciens, des ar-
tisans de la corporation. 

Pour être' admis à concourir, aux exa-
mens écrits, qui auront lieu dans divers 
centres universitaires français, il faut 
satisfaire à un examen probatoire et 
Être âgé de 18 ans au minimum, de 
25 ans au maximum, à l'exception des 
prisonniers rapatriés pour lesquels la 
limite d'âge est reportée d'une durée 
égale à celle de leur captivité. 

Les titulaires ckr baccalauréat sont 
dispensés de cet examen probatoire. 

Le prochain concours pour l'année 
1943-44 aura lieu dans le courant du 

mois d'octobre prochain. Les candidatu-
res seront reçues jusqu'au 30 septembre 

inclus. Tous les renseignements concernant 
les conditions d'admission, le concours 
d'entrée, les bourses, le programme des 
études, etc., seront fournis en écrivant 
aux adresses provisoires suivantes de 
l'Institut des Hautes-Etudes Cinémato-

graphiques' : 1° Villa « El Patio s>, boulevard du 
Parc-Impérial, à Nice (A.-M.) ; 

2° 70, rue de Ponthieu, à Paris (8°). 
Prière de joindre un timbre pour la 

réponse. Il est a noter que la Radiodiffusion 
Nationale, poursuivant un efiort paral-
lèle, a décidé, elle aussi, d'ouvrir un 
concours pour le recrutement et la for-
mation d'ingénieurs du son. 

En vue de donner à ce concours et 
aux méthodes de formation du person-
nel qui les suivront, le maximum d'ef-
ficacité, il a été convenu que la radio 
et le cinéma mettraient en • commun 
leurs .moyens d'action et statueraient à. 
l'amiable sur les candidats qui feraient 
acte de candidature commune. 

En conséquence, les candidats au con-
cours d'ingénieurs du son de la. Radio-
diffusion pourront s'inscrire au : 

Studio d'essai de la Radiodiffusion 
Nationale, 37, rue de l'Université, à Pa-

ris (7"). .Les jeunes gens qui désirent se pré-
senter à chacun de ces deux concours 
ont toute liberté pour s'inscrire en 
même temps à l'Institut des Hautes-
Etudes Cinématographiques, aux deux 
adresses précitées, et à ce Stadio d'es-

sai. 

JEAN ANOUILH PREPABE 
«LE VOYAGEUR SANS BAGAGE* 

Le plus brillant de nos jeunes 
auteurs dramatiques Jean Anouilh, 
met à son tour son tcuenl au ser-
vice de l'écran. Déjà familiarisé 
avec le style cinématographique 
par sa collaboration à de nom-
breux scénarios Jean Anouilh en-
treprendra lui-même, au début 
d'octobre, la réalisation du film 
qu'il a tiré de sa pièce fameuse. 
« Le Voyageur sans bagage ». 

Grâce à la Société « Eclrj
r
. 

Journal » dont l'êcleciismo ne F esse 
de s'ailirmer. ce sujet d'une qua-
lité exceptionnelle, béa êhciera 
d'une interprétation sans f

J<3
ale. Le 

rôle principal sera tenu
 par

 Pierre 
Fresnay. Au nombre de ,

s
 vedettes 

appelées à le seconder citons: 
Pierre Renoir, Margw «rite Moreno 
et Marguerite Deval. . Mise en scène, su;

 e
t, interpréta-

tion, tout conçoive a à iaire du 
« Voyageur sa^ ha gage » un film 
irançais hor^

 de
 p^r. 

MISE AU POINT... 

A la suite de plusieurs notes pâ-
mes récemment dans la Presse, 
nous recevons de M. Marc Gilbert 
Sauvajon, la note suivante : 

« Plusieurs informations erro-
nées ont été publiées ces temps 
derniers au sujet d'un grand îilm 
actuellement en cours de réalisa-
tion. Il convient d'apporter quel-
ques précisions et de délimiter 
exactement le travail de chacun. 

Vautrin que met en scène Pier-
re Billon, avec Michel Simon con> 
me principal interprète, a été tiré 
de l'œuvre célèbre de Balzac par 
Pierre Benoît, de l'Académie Fran-
çaise. Quant à mon propre travail, 
il a consisté à écrire l'adaptation 

et les dialogues. Aujourd'h ui, un îilm est le ré-
sultat du tr avail d'une équipe et 
Vautrin, qui s'annonce comme une 
des plus importantes réalisations 
de la saison, a nécessité, plus que 
tout autre, la collaboration de 
nombreux tejonmciens. » 

Bientôt 
vous présentera 

un nouveau grèndofe^g 

CHEF DU GOUVERNEMËSTVlCe 
Décret n° 1.894, du 2 juillet 1943, por-

tant dissolution de groupements et or-
ganismes professionnels. 

Le Chef du Gouvernement. 
Vu l'acte constitutionnel n° 12 ; 
Vu la loi du 16 août 1940, concernant 

l'organisation provisoire de la produc-

tion industrielle ; Vu le décret du 2 décembre 1940, re-
latif aux Comités d'organisation de l'in-
dustrie cinématographique, modifié par 
les décrets des 12 novembre 1941- et 

25 mal 1942, 
Décrète : 

Article premier. — Sont dissous, à 
compter de la publication du présent 
décret, tant en ce qui concerne leurs or-
ganisations centrales que locales, les 
groupements et organismes profession-
nels ci-après désignés : Union Bas-Alpine des Directeurs de 
Cinéma, 22, rue de la Grande-Fontaine, 
à Digne ; Syndicat des Directeurs de 
Cinéma de -l'Hérault, café de la Pergola, 
avenue G.-Clemenceau, à Béziers ; As-
sociation des Directeurs de Spectacles 
de la Région Vauclusienne (Gard, Vau-
cluse), 38, avenue Maréchal-Pétain, 
Avignon ; Fédération des Directeurs de 
Spectacles de la ville de Nice et des Al-
pes-Maritimes, 3, boulevard V.-Hugo, à 
Nice ; Association des Directeurs de 
Spectacles du Var, Fédération Patro-
nale, 3, rue Racine, à Toulon ; Cham-
bre Syndicale des Diatrlbuteurs de 
Films à Marseille, 58, boulevard Long-
champ, à Marseille ; Association des 
Directeurs de Théâtres Cinématographi-
ques, 7, rue Venture, à Marseille ; As-
sociation Française du Cinéma, 7, rue 
Venture, à Marseille ; Association des 
Directeurs de Spectacles, Cinémas et 
Théâtres de Toulouse et de la Région, 
56, boulevard Carnot, à Toulouse ; 
Union Spndicale des Distributeurs de 
Films, A.I.C.A., 26, place Tolozan, à 
Lyon ; Chambre Syndicale des Distri-
buteurs Indépendants, A.I.C.A., 26, pla-
ce Tolozan, à Lyon ; Fédération des 
Exploitants de la Région Cinématogra-
phique Lyonnaise, A.I.C.A, 26, place 
Tolozan, à Lyon ; Union Syndicale des 
Directeurs de Spectacles, A.I.C.A., 26, 
place Tolozan, à Lyon ; Amicale du Ci-
néma, café de la Jeune France, rue Pa-
lais-Grillet, n° 10, Lyon ; Union des Di-
recteurs du Cinéma de la région des Al-
pes, 31, rue du Docteur-Mazet, à Gre-
noble ; Union Professionnelle des Ex-
ploitants de Cinéma d'Auvergne et du 
Bourbonnais, 32, place de Jaude, à Cler-
mont Ferrand ; Groupement des Exploi-
tants de Salles Cinématographiques du 
département de la Loire, café de la 
France, 11, place Jean-Jaurès, à Saint-

Etienne. Art. 11. — Les biens des Groupements 
et Organismes professionnels, visés à 
l'article 1", sont dévolus au Comité 
d'Organisation de l'Industrie Cinémato-

graphique. Art. 3. — Le Chef du Gouvernement 
Ministre Secrétaire d'Etat à l'informa-
tion, est chargé de l'exécution du pré-
sent décret, qui sera publié au Journal 

Officiel. Fait à Vichy, le 2 juillet 1943. — 

Pierre LAVAL. 

Ministère de l'Information, Direction 
Générale de la Cinématographie Na-

tionale. Vichy, le 24 août 1943. 
ETAT FRANÇAIS 
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NOTE DU C^ffi. V*f Mercreà 
I Palmarès de la 1" semaine, du cimMnn. ~~ I A m i,. 

mero 2 frs 

ortei^S votre con-
naissance, pour exécution, la décision 
suivante relative à la représentation en 
public des films cinématographiques : 

Films interdits : « Trois Artilleurs à 
l'Opéra », « Elles ét&ieat douze Fem-

mes ». La Direction Générale 
de la Cinématographie Nationale. 

UNE MISE AU POm 

Vichy, 26 août. — La Direction géné-
rale de la Cinématographie Nationale et 
le C.O.I.C. communiquent : « Certains journaux de Paris et de la 
zone Sud ont publié une information se-
lon laquelle les mineurs se verraient dé-
sormais interdire l'accès des salles de ci-
néma au cours des séances normales-
Cette information est inexacte. Le Com-
missariat général à la Famille examine 
effectivement, en accord avec la Direc-
tion générale de la Cinématographie ^iar 
tionale, la question des conditions d'ac-
cès des mineurs dans les salles de ci-
néma, mais aucune décision n'a été prise 
à ce sujet. Il va de soi que les mesures 
éventuelles prévues dans le communiqué 
ci-dessus n'infirment en rien celles qui 
ont été prises dans certaines régions 
pour interdire l'accès des salles aux en-
fants en raison de l'épidémie de polio-

myélite. ■ 
LYON DÉCADRÉS 

DE LA UNAIOdKAPrBË 

En application de lai Charte du tra-
vail pour la cinématoi-raphie, il vient 
d'être constitué le Syndicat des Cadres 
de la Cinématograplte, groupant les 
agents de la distribut In, de l'exploita-
tion et des services tj Jinlques. Après la visite à Mon de M. From 

ment, délégué de P 
Lyon vient d'être t 
fait appel à tous le ' 
poration entrant 
des cadres, soit P 

Distribution : 
représentants che 

Exploitation : I. 
chefs de poste, asj 

Services techniq 
tallateurs et chefs1 

La formation 

une section de 
jsformô et il est 
anbres de la cor-
da dénomination 

surs d'agences, 
service ; 

:teurs de salles, 
ints ; Ingénieurs, ins-

[e service, 
îflnitive du bureau 

étant urgente, ainsi/que le groupement 
de tous les élément^ de la corporation, 
MM. Colomiès, Aniré et Thollon sont à 
la disposition des,membres de la corpo-
ration pour tous renseignements et pour 
recevoir les adhésions. 

— De la Préfecture : A la date du 
19 août, par décision du Préfet régio-
nal, l'entrée des salles de cinéma est in-
terdite aux enfants de moins de 15 ans 
non accompagnés de leurs parents ou 
d'une personne mandatée par eux, pour 

Lyon et la région. 

Action Ga 

'/ms G 

Ï1ÂMM 

Palmarès de la 1" semaine du Cinéma' 
Le C.O.I.C. vient de terminer le clas-

sement des lauréats de la compétition 
de rendement de la Semaine du Cinéma, 
organisée dans toute la France. 

Rappelons que cette semaine a permis 
un versement de 10 millions au Secours 
National, et aussi d'alimenter les Cais-
ses d'entr'aide et d'assistance, ainsi que 
le Pécule du prisonnier, des œuvres so-
ciales du Cinéma. De nombreux directeurs de Lyon se 
sont classés dans cette course à la so-
lidarité. Nous sommes heureux de don-
ner le classement qu'ils ont obtenus. 

MEDAILLE D'ARGENT 
Nom Classement 

du Cinéma général régional 
Chanteclalr 2* i«* 
Majestic 6* 2* 
Elysée 33* 6* 
Ciné-Journal 35' T 

MEDAILLE DE BRONZE 
Scala 43' 10* 
Normandy 73" 14' 
Modem 76" 15* 
Pathé-Palace 79* 16* • 
A. B. C. 89* 19' 
Tivoli 90" 20* 
Cinémonde 131' 24' ' 
Studio 83 137* . 27" 

De nombreux cinémas se sont vu re-
mettre un diplôme d'honneur. Us sont 
trop nombreux pour que nous les citions 

tous. 
10VLOVSE 

INFORMATION DU C.O.I.C. 
Le Chef du Centre du Sud-Ouest (bu-

reau de Toulouse), rappelle à MM. les 
Exploitants de sa région, que ceux qui 
désirent pratiquer un ou deux prix de 
places, au lieu de trois comme le prévoit 
l'arrêté du 19 avril JP43, doivent lui 
adresser une demande de dérogation. 

Les demandes seront examinées jus-
qu'au 30 septembre prochain. Passe ce 
délai, aucune dérogation nouvelle ne se-
ra plus accordée. Le Chef du Centre du Sud-Ouest: 

A. LECLERG. 

PRESEHIAÏIOHS 
applications de la déeUloM n° 

in G O. L C.) 
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LYQN 
Mardi 7 septembre 

A 10 heures au Pathé 
Le Corbeau (Tobis) 

A 15 heures au Pathé 
Tragédie au Cirque (Tobis) 

Mercredi 8 septembre 
A 10 heures à La Scala 
Au bonheur des Dames (Tobis) 

Mardi 14 septembre 
A 10 heures au Pathé 

Mon amour est près de toi (Tobis) 

A 15 heures au Pathé 
L'implacable Destin (Tobis) 

Mercredi 15 septembre 
A 10 heures au Pathé 

Domino (Loye) 

Jeudi 16 septembre 
A 10 heures au Pathé 

Les angês du péché (Loye) 

TOULOUSE 
Mardi 14 septembre 
A 15 h. 30, Cinèac 
Capitaine Fracasse 
(Midi-Cinéma-Location). 

MARSEILLE 
, Lundi 6 septembre 

A 10 heures au Majestic 
La Vie ardente de Rembrandt (A.C.E.) 

Mardi 7 septembre 
A 10 heures au Majestic 

Le Démon de la Danse (A.CE.) 

A 15 heures au Capitole. 
Adrien (A.CE.) 

Mercredi 8 septembre 
A 10 heures au Majestic 

Le Foyer perdu (A.CE.) 

M&rdi 28 septembre 
Ariette et l'Amour 

(Gaumont Pagno 

AGENCE D INFORMATION 
CmÈGRAPHlQi 

DIWMWW 

de la Presse Française et Etrangère 
(Hebdomadaire) 

Directeur : Marc PASCAL 

Direction générale : 
ALlKSLiLLL' 

2, boulevard Baux 
(Pointe-Rouge) - Marseille 

Tél. : Dragon 98-80 
C. C. Postaux 

Marc Pascal, S1S-70 - Marseille 
Directions de 

PARIS : M. George- FRONVAL, 82, rue 
de la Fontaine (16"). Tél. : 
Av. 10 h. Aut. : 81-

LYON : M. Luc Cauchon, 38, 
1er, Grigny (Ruôi 
Franklin 30-54. 

TOULOUSE : M. Roger Bruguièn 
des Soupirs. 
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DE Il/à 

Gaby Morlay - F. Le doux - H. SJfflos 
Renée Faure et hovXsv GarÏQiiwÊzaé 

Des jeunes ti§es 
! i daDs la nuit—4 ^ 
aflgc Larquey - Denise Grey - Rosine Luguet 

Lucien Nat - Elîna Labour dette 
et Pierre Mingané A son
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